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L’Amérique : puissance du Nord, affirmation du Sud
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La démocratie au Venezuela est "en phase terminale", a accusé mardi le président du
parlement vénézuélien, Julio Borges, qui a mis en cause le régime "autoritaire" du président
Nicolas Maduro.
"La démocratie s'est tellement détériorée qu'aujourd'hui nous sommes venus crier pour que
cela se sache, en Colombie, que notre gouvernement est un gouvernement autoritaire et que
notre démocratie est en phase terminale", a plaidé M. Borges à Bogota, lors d'une conférence
de presse après une intervention devant le Sénat colombien.
Le président du parlement de Caracas, dominé par l'opposition, a accusé le gouvernement
Maduro de fonctionner "de façon anticonstitutionnelle" et dénoncé la "suspension" des
élections régionales qui devaient initialement se tenir en décembre dernier. Celles-ci ont été
décalées à 2017, sans qu'aucune date ne soit encore précisée.
"Le Venezuela est devenu un chaos pour l'ensemble de la région", a insisté Julio Borges, qui
juge que son pays est désormais "un problème" pour l'Amérique latine pour sa gestion des
droits de l'Homme, pour le trafic d'armes, le trafic de drogue et l'immigration.

AFP Publié le 15/02/2017
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L'Alternative Bolivarienne pour les Amériques (ALBA) est un projet conçu par le président venezuelien Hugo Chavez pour concurrencer la ZLEA,
annoncé lors de la réunion de l'Association des Etats de la Caribe des 11 et 12 décembre 2001 dans l'île de Margarita. Dans son discours, Chavez se
plaçait dans la lignée des grands dirigeants du XIXème siècle comme Francisco de Miranda, Miguel Hidalgo, Marina Moreno, Simon Bolivar, José
Artigas, Bernardo Monteagudo, Cecilio del Valle ou José Marti. Le site web de l'ALBA se réfère à ces grands personnages et ajoutent le combat de
Cesar Sandino (Nicaragua) ou la révolte étudiante de Cordoba (Argentine) au titre de ses héritages historiques.
L'idée consiste bien à proposer une autre démarche, afin de reconstuire les relations entre pays qui ne soient pas centrées sur le commerce, mais sur
les principes de solidarité, coopération, complémentarités et réciprocité.
Le 14 décembre 2004, un premier accord de coopération est signé entre Cuba et le Venezuela, accompagné le 28 avril 2005 par un plan d'action.
L'accord porte sur la complémentarité productive, les transferts de technologie, l'alphabétisation, le commerce et la culture. Cuba s'engage à
envoyer 15000 médecins au Venezuela pour aider le gouvernement à mettre en oeuvre sa mission "Barrio adentro", en échange de quoi le Venezuela
offre des facilités de paiement pour son pétrole.
Le 29 avril 2006, la Bolivie adhère à l'ALBA et signent avec les deux autres membres un Traité de commerce pour les peuples (TCP). Le TCP est
centré sur les problèmes sociaux, notamment la réduction de la pauvreté et l'alphabétisation.
Le 11 janvier 2007, le Nicaragua adhère à son tour à l'ALBA, alors que ce pays avait signé quelques années plus tôt un traité de libre-échange avec
les Etats-Unis (CAFTA).
En 2008, deux nouveaux membres s'ajoutent: le 1er janvier l'île de la Dominique, puis le 25 août le Honduras, ce pays ayant lui aussi signé le CAFTA.
Suite au coup d'Etat contre le président Zelaya en juin 2009, le Honduras se retire de l'ALBA.
L'Equateur, Saint Vincent & Grenadines et Antigua & Barbuda sont aussi devenus membres.
Parallèlement à l'ALBA, Hugo Chavez propose aux pays d'Amérique latine importateurs de pétrole des accords de coopération, dans le cadre d'une
intégration énergétique continentale. La montée des cours du pétrole depuis son arrivée au pouvoir en 1998 permettent à Chavez de mener une
active pétro-diplomatie. Et il est vrai que pour les petits pays de la Caraïbe, le plan PETROCARIBE est particulièrement généreux et attractif.
Grâce à Petrocaribe, l''ALBA a évolué au fil des ans vers une alliance politique essentiellement centraméricaine et caribéenne, ne parvenant que très
faiblement à intéresser l'Amérique du sud. Seul le volet financier de l'initiative est parvenu à recueillir un large soutien (BANCOSUR).
Une autre évolution est notable depuis 2007: la volonté d'ajouter à l'ALBA un volet militaire pour construire une alliance contre les Etats-Unis.

L’ALBA : Alternative Bolivarienne pour les Amériques
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Schéma d’organisation de la frontière entre Etats-Unis et Mexique

Le barrage d’Itaipu à la frontière entre Brésil et Paraguay






